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l ibepe enfin : Gladys Marin, secrétaire générale de
la Jeunesse Communiste Chilienne

II y aura deux se-
maines bientôt Gla-
dys Marin est arri-
vée à Amsterdam.Gla-
dys Marin connue au-
jourd'hui de toute
la jeunesse du mon
de. Secrétaire Géné-
rale de la Jeunesse
Communiste Chilienne
député.

Voici quelques ex-
traits de sa déclara
tion faite dès son
arrivée :

"Le matin du 11
.(jour du coup d'é-
tat), les soldats fai
saient feu dans la
rue. Ils exigeaient
la reddition du pré-
sident. Â la deman-
de du Parti j'ai pris
la parole à la radio,
ultime fois ou l'Uni
té Populaire a pu
se faire entendre
sur les ondes» L e
Parti a décidé de
passer à la clandes-

tinité, pour mener
ainsi la résistance.
Pareil pour la direc
tion de la Jeunesse
Communiste.
La chasse à l'hom-

me a commencé* Déla-
tion. Têtes mises à
prix. Nous figurions
tous sur cette lis-
te. Nous sommes deve-
nus clandestins avec
ce que cela compor
te i changement d'i-'
dentité, etc.. J1 ai
ainsi vécu du 11 sep
tembre au 26 octo -
bre.
Le 26 octobre, la

direction du Parti a
décidé que je devais
me réfugier à l'am-
bassade de Hollande.
La chasse à l'homme
était très précisé-
ment dirigée contre
ceux qui étaient
portés sur la liste.
Dans mon cas, comme
dans celui de mes au
très camarades, on a
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arrêté les membres
i de ma famille, mes
amis. Tortures. Fla-
gellation. Assassi-
nats. Chaque commu-
niste qui était repé
ré était emprisonné
ou tué. Une telle po
litique coûtait trop
de vies humaines .
Dans notre travail
d'organisation, d e
propagande, le Parti
avait besoin de diri
géants à l'exté —
rieur.

Pendant huit mois
je suis restée dans
une petite pièce.Vo-
lets toujours clos.
Sans voir le jour...
Là où j'étais, 1'ar-
mée a maintes fois
fait le coup de feu
contre le bâtiment.
Des groupes de ci-
vils étaient prêts à
faire un attentat,
contre cette ambassa
de. Bref, la junte a
constamment violé le
droit d'asile.
Seule, la pression

internationale a per
mis ma sortie du Chi
li, car le but de la
junte était de consi
dérer les réfugiés
dans les locaux di-
plomatiques comme
des prisonniers poli
tiques qu'on; laisse-
rait là un an, deux
ans ou plus.

L'une des tâches
prioritaires du Par-
ti Communiste clan-
destin a été de réor
ganiser 1' ensemble
de ses forces. Réor-
ganisation aussi de
l'Unité Populaire.
Presque immédiate-

ment après le coup
d'Etat, le Parti a
appelé à la forma-
tion d'un front anti
fasciste pour rassem
bler tous les démo-
crates et même ceux
qui, inconsciemment,
avaient saboté l'Uni
té Populaire et faci
lité le travail des
putchistBS. Mainte -
nant ce front s'est
considérablement é-
toffé.
La direction du Par
ti Communiste, celle
de l'Unité Populaire
est à l'intérieur du
Chili. Nous, qui som
m e s à l'extérieur
nous n e faisons
qu'appliquer la poli
tique élaborée,défi-
nie dans notre pays*

D'obtenir des gouver
nements, syndicats ,
organisations inter-
nationales, des Egli
ses etc.. qu ' ils
fassent tout, pour
sauver la vie d e
Corvalan, secrétaire
général du Parti Cora
muniste, des patrio-
tes condamnés. I 1
faut que tout le ntn
de sache qu' armes,

avions vendus à.Pi-
nochet sont utilisés
contre les résis -
tants.

Grâce au front
anti-fasciste d e
l'intérieur, grâce à
la solidarité inter-
nationale, la défais
te de l'Unité Popu -
laire se transforme-
ra en victoire. J'ai
confiance. Nous vain-
crons"*

De la Chaloupe Saint I eu
Le dimanche 7 juil-
let, c'est dans un
cadre agréable e t
frais que les jeunes
de la Chaloupe ont
organisé un Surboum.

Pour la plupart
d'entre eux, c'était
la Fe"te car ils
n'ont pas l'habitu-
de de se retrouver
aussi bien dans ces
genres d'amusements.
Du séga endiablé au
slow reposant, e n
passant par l'éter-
nelle valse et le
jerk on a "CRAZE" ,
jusqu'à très tard.

Autrefois, la Cha-
loupe possédait son
"Casino". Aujour -
d'hui, rien n1 est
fait pour les jeunes*
II y a une M.J.C.
Mais à quoi bon ? Ra
res sont les jeunes
qui s'y trouvent î
La Chaloupe ce n'est
que pour quelques va
canciers qui vien-

nent se reposer et
qui ont les moyens
de s'amuser ail -
leurs•

II était donc nor-
mal que réussisse
cette surboum et la
joie était immense,
on la voyait sur les
visages de tous, et
ils se sont donnés
rendez-vous pour"re-
mettre ç|" l
A la Chaloupe plus

que partout ailleurs
les jeunes ont com-
pris qu'il ne faut
plus rien attendre
d'un pouvoir q u i
leur tourne le dos.
Ils savent qu' ils
sont majoritaires à
Saint-Leu et adultes
à 18 ans et ...qu'on
ne peut compter que
sur ces propres for-
ces".

Les jeunes de la
Chaloupe*

Une leçon pour l'Administration
Municipale
Ce que font les jeunes
de la Ravine des Cabris

Sur la photo ci-dessus on
volt des jeunes en train de
travai l ler.

Que font-I ls exactement ?
I ls sont en train de dé-

blayer un terrain vague,
pour pouvoir jouer au foot-
bal l .
Jusqu'à présentais jouent

sans la rue. Mais c'est pas
agréable disent-Ils , d e
s'arrêter a chaque Instant
pour laisser passer les vol
tures, les charettes ou •&-
•te les passants. " I faut à

nous un terrain".
Et la lairie ? Que fait-

elle ? Ils se lettent a ri-
re et un répond: "Ou la dé-
jà vu le taire Saint-Pierre
U queque chose po band '
jeunes ou ?" Et le terrain
des Assises ? "La pas p o
nou ça, à nous parce que
nous lé misère, bande la 1
traite a nous canards. Lé
teups 1 change In coup oui
camarade! Mais d'Ici la n u
lé pas des asper cuit. Ni
f é nou lêie nout affaire .

Nous l'a envie joue ballon
ni fi* not terrain nous •?-
•es".
Quelle leçon pour la Muni

cipalité.Et dire que celle-
ci s'étonne encore d' être
régulièrement battue ( et
pas qu'un petit peu) à cha-
que consultât ton électorale
a la Ravine des Cabris.

Quant à ces jeunes nous
leur disons bravo et 1 I s
ont droit à tout notre
soutien.


